
LES CLASSES oe TRANSITION 

0U'esloCeCIH les Claaes 

de tftlnsltlon ' 

Créées à titre expérimental par les 
circula.ires du 4 juillet xg6x et 6 juillet 
rg62, elles sont destinées d des élèves âgés 
de II d 12 ans, qui n'ont pas été admis 
dans le cycle d'observation et qui, pour des 
raisons diverses, souffrent d'un retard scolaire 
sans, pour autant, relever de l'enseignement 
des classes de perfectionnement. 

Il s'agit de sous-instruits, néanmoins 
doués, qui ont souvent souffert des formes 
actuelles d'enseignement, dans des classes 
à gros effectif avec personnel enseignant 
mobile. 

Il s'agit en somme de la catégorie 
d'enfants qu'on confie actuellement à 
l'Ecole Freinet, scolairement blôqués, dé­
goûtés du travail scolastique et parfois 
même de tout travail, et qw n'en sont pas 
moins doués, parfois supérieurement, mais 
pas forcément dans les branches trop 
mtellectualistes de l'Ecole actuelle. 

a) - CHOIX DES MAITRES: n 
est certain que la tâche du maitre dans la 
classe de transition sera très délicate par 
suite de l'hétérogénéité· des élèves qui s'y 
trouveront rassemblés, de la diversité des 
buts d poursuivre, et enfin de la nécessité 
d'obtenir une efficacité pédagogique suffisante 
avec des enfants en difficulté devant des 
études abstraites. 

Voilà fort bien posé le problème à 
résoudre. 
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Et voilà qui nous intéresse tout 
particulièrement. 

Les martres seront choisis avec beaucoup 
d'attention parmi ceux qui, désireux d'éveü­
ler chez leurs futurs élèves la curiosité 
intellectuelle et le désir de savoir, s' intéres­
sent d l' empl'li des méthodes nouvelles dans 
le cadre d'une pédagogie particulièrement 
adaptée ... 

Dans l'immédiat, il apparaît que ces 
classes devront être confiées d des mattres 
qui ont déjd acquis une certaine pratique 
des méthodes actives et qui pourront ainsi 
plus facilement confronter leurs méthodes et 
leurs expériences (des réunions toutes les 
quinzaines sont prévues). 

b) - RECHERCHE D'UNE PÉDA­
GOGIE : Ce chapitre nous intéresse au 
plus haut point puisqu'il est une recom­
mandation directe ou indirecte de notre 
pédagogie. 

Nous en notons seulement quelques 
éléments: 

- Le premier trimestre aura pour 
objectifs principaux l'établissement d'un cli­
mat de confiance et de travail, la connais­
sance individuelle des élèves et l'établissement 
d'un bilan de leurs connaissances. 

- On recherchera l'épanouissement gé­
néral de l'élève. 

- L'enfant qui, au cours du cycle 
élémentaire, n'a pu dominer les situations 
scolaires qui lui étaient imposées, a été 
traumatisé. 

- On expliquera aux parents que les 
classements mensuels établissant la compa-



raison ùs en/anû tntn azx wont rDI!plads 
par la cmnparaison ùs prorris per1QTIMÙ 
d• clroijru am. 

- Evittr l# lonpa lt{Ons tnJJfÙ· 
traies. 

- Fidws CUIID-comctil't$. 
- n faudra reconsidlrtr les mJJdalitû 

d'acquisition des disciplitw d' apprtntissagt, 
notalrlnWlt en orthographe tt en calcul. 

- Par contre r histoire, la glographit, 
l# sdtnas d' obstrvation, l' ltwû du milita, 
etc... seront, dans lts classes dt transition, 
considlrks en tant que «disciplines d' évtil •· 

Un chapitre spkial est co~ aux 
techniques de ttavail, et tout serait 1 
citer. 

- L'individualisation des tâchts devra 
ltrt opérée le plus frlqtummtnt possible. Nous 
en apportons les possibilités avec les fiches, 
les bandes, les BT et les confmnce.s. 

- On constitutra dts groupa dt travail 
- Si lt maltrt est informé dts Tech-

niques Modernes d'enseignement, s'a a pu 
1t procurtr des ficJw dt travail, s'ü sait les 
utilistr, il aura réuni dts &mtnlS ptda­
fOgiqat:s SU1Ctptibles dt lai apporttr d' uul­
ltnts rûaltat.s. 

- Lts shvras dt travaux dirigû ptT· 
mettront aux ilil't$ d'apprendre d travaiUtr 
ft d'apprendre d apprendre. 

Parmi les ttavaux d'~quipe, la cûcu­
laire mentionne : 

• 

les relations entre kolts, l'établissement 
tt r klumge dt journaux (muraux ou 
alllres), hz correspondanu interscolairt sous 
ses divtrses formes en mettant en bonne 
plau les journaux scolaires imprimis ou 
nuzltigraphiis. 

outre ltar inûrit intrins~ tt les 
puissantes motivations qui en rûultent, us 
activités offrent la possibilité d'UM associa­
tion binifique entrl lt travail manuel et lt 
travaü inteUtctutl ( associaJion qui Stra d 
la base de la pidagogit dts classes terminales 
pratiques). 

-La classe devra disposer d'unt 
Bibliothlqut importante avec surtout des 
ouvrages docammtairts sur les sciena:s tt 
lts ttchniqrm, r histoire tt la giographû, ttc. 

Notre collection BT sera l'~l~ment 
~ntiel 1 la port~e des enfants, et d'une 
richesse incomparable, de cette Biblio­
thèque. 

- On laissera UM place importante d 
la libre initiative des maltres, les classes dt 
transition devant revêtir avant tout un carac­
ùrt d'upérimtntation. 

- On constitatra dts lquipa dt rtcher· 
che des maltrts. 

- Lts I.A. seront autorisû d proposer 
dis 1964 pour le C.E.P.E. des épreuves 
spkiales d'histoire, giographie tt scitnus 
rûtrvks aux ilivts dts dassts de transition 
tt adaptées d leurs prioccupations tt d 
ltars méthodes dt travail. 

Ces deux pages sont extraites du Dossier n• 2 

" Références aux Instructions Ministérielles " 

Le Dossier n• 3 

" Cl asses de transition " vient de paraftre 
La circulaire du 15 Juillet 1963 commentée par C. Freinet. 
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